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Paris d'aujourd'hui

2

L'ORDRE

La maison, la rue, la ville, sont des points d'application du travail humain ;
elles doivent être en ordre, sinon elles contrecarrent les principes fondamentaux

sur lesquels nous sommes axés ; en désordre, elles s'opposent à nous,
nous entravent, comme nous entravait la nature ambiante que nous avons
combattue, que nous combattons chaque jour.

***

Si j'ai l'air d'enfoncer des portes ouvertes (on me l'a fait dire à propos
de mon livre « Vers une Architecture >) c'est qu'il apparaît qu'ici aussi
(urbanisme), des gens puissants occupant des points stratégiques sur le
champ de bataille des idées et du progrès, les ont refermées ces portes,
poussés par un esprit de réaction, par un sentimentalisme mal placé,
périlleux et criminel. D'un voile tissé d'arguties, ils veulent se cacher,
(à eux-mêmes et à autrui) l'apport des millénaires, se soustraire à la
fatalité ou au déterminisme des choses et des événements humains, l.a
marche vers l'ordre, on en veut faire la titubation de l'enfant vagissant ou la
marotte d'esprits étriqués. Ainsi, Mr. Léandre Vaillat me dénonçait dans
le Temps comme un agent d'intoxication, un Allemand pour tout prouver

« Et je ne manquerais pas de leur répliquer (aux architectes qui répondraient.
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